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Un souffle nouveau en Alsace

Sélestat, 
terre humaniste

Chères Sélestadiennes, chers Sélestadiens,
Vous partagez avec nous un intérêt sincère pour la ville où vous vivez. Certain(e)s d’entre 
vous y habitent depuis longtemps, d’autres ont choisi plus récemment de s’y installer, pour 
des raisons familiales, professionnelles, géographiques… Sélestat a tant d’atouts ! 

Moi, Caroline REYS, élue de terrain depuis 12 ans, je souhaite vous donner envie de rester 
à Sélestat et d’y réaliser vos projets de vie. Pour cela, je ferai face à tout ce qui dégrade 
votre présent et menace votre avenir. Avec Bertrand GAUDIN, élu comme moi à la Ville et 
à la Communauté de Communes, et avec notre équipe, nous sommes prêts à relever les 3 
défis qui s’imposent à tous :  

Pour relever  le défi écologique  nous allons miser sur l’innovation (réduction des consom-
mations d’énergie et production d’énergie propre) ; nous allons favoriser et sécuriser les 
déplacements non polluants ; nous donnerons à la nature une place de qualité dans nos 
quartiers ; nous transformerons la ville pour qu’elle devienne la cité modèle de la transition 
écologique en Alsace et qu’elle attire les entreprises innovantes.

Pour relever  le défi social  et mettre fin aux dégradations constatées par tous, nous nous 
appuierons sur le formidable réseau des acteurs de terrain ; le Centre d’Action Sociale sera 
déployé à l’échelle de la Communauté de Communes pour que personne ne soit oublié ; 
il faudra que chaque enfant ait une place en crèche ou au périscolaire. Nous défendrons 
les services publics, et l’hôpital en particulier. Nous donnerons à toutes les associations 
les moyens d’accomplir dignement leur travail. Nous développerons l’offre culturelle et 
festive pour tous les publics, en particulier les jeunes. 

Relever  le défi démocratique  c’est reconnaître les responsabilités de tous : j’animerai 
une municipalité exigeante et responsable. Je prendrai des mesures fermes contre les 
incivilités et les nuisances. Des élus de terrain seront les représentants des quartiers où ils 
vivent, et ensemble, nous mettrons en œuvre une nouvelle manière de conduire les projets 
pour Sélestat : il n’y aura plus d’investissement structurant sans concertation avec vous ! 
La ville est comme un écosystème où chacun(e) apporte sa contribution. En votant pour 
notre liste, vous ferez preuve de responsabilité et vous contribuerez localement à faire face 
aux dérèglements économiques, écologiques et sociaux.
Nous devons le faire, et avec vous, nous pouvons le faire.

LE DÉFI ÉCOLOGIQUE :
UN ENJEU GLOBAL 
  

LE DÉFI SOCIAL :
UN ENJEU LOCAL 
  

LE DÉFI DÉMOCRATIQUE :
UN ENJEU D’AVENIR
  

O Limiter notre impact carbone

O�Limiter fortement les dépenses énergétiques

O Se protéger du réchauffement climatique

O Choisir une meilleure alimentation

O Limiter l’artificailisation des sols

O Développer la biodiversité

> Nos propositions p. 2 à 4 > Nos propositions p. 5 à 8 >  Nos propositions p. 9 à 11

O Créer une synergie entre acteurs sociaux

O Améliorer l’offre de logement

O Dynamiser l’économie

O Soutenir les projets éducatifs

O Développer les services publics

O Miser sur le sport et la culture

O Écouter nos concitoyens

O Soutenir les associations

O Créer des pratiques innovantes

O Instaurer des « séquences démocratiques »

O Responsabiliser les citoyen(ne)s

O Améliorer la tranquillité publique

selestat2020.fr
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Pour Sélestat, nous prônons le juste équilibre entre
le patrimoine historique et celui de la nature, et ce dans 
une vision à long terme. Nous installerons une transition  
douce et durable où l’humain, la nature feront alliance.

Les énergies fossiles ne sont plus l’avenir, c’est un constat désormais admis 
dans le monde entier. La production d’énergie nucléaire de Fessenheim s’ar-
rête définitivement ce printemps. Le principe de « ville ou territoire en tran-
sition » vise à construire collectivement un mode de production énergétique 

tenant compte de ces réalités. Pour que Sélestat devienne une ville de réfé-
rence en la matière, nous engagerons une politique cohérente et transver-
sale : nos décisions seront prises en considérant prioritairement leur impact 
écologique.

Sélestat, 
ville en transition

LE DÉFI ÉCOLOGIQUE  LE DÉFI ÉCOLOGIQUE  

> Nous réduirons fortement les consommations 
énergétiques du patrimoine de la ville. Elles nous 
coûtent près de 1,2 M€/an. À la suite d’une étude 
datant de 2019, M. Bauer a choisi l’option la moins 
ambitieuse qui vise une réduction de seulement 25 % 
en 2025, en rénovant les 17 bâtiments les plus éner-
givores. Nous choisirons en première étape, celle qui 
propose 36 %, plus en phase avec l’urgence clima-
tique. Nous mènerons des actions complémentaires 
sur les autres bâtiments pour réduire encore les 
consommations et les coûts en visant 50 % de ré-
duction en 2030. En complément :
> Nous augmenterons fortement la part des éner-
gies renouvelables pour le chauffage de nos bâtiments 
(elle se situe aux environ de 11 % aujourd’hui) ! Nous 
systématiserons leur recours aux énergies renouve-

lables, en cas de travaux d’isolation dans les bâti-
ments ou en cas de remplacement de chaudière
> Nous relocaliserons nos fournitures d’énergie : les 
bâtiments de la ville sont chauffés au gaz russe alors 
que la scierie SIAT produit plus de 60 000 tonnes/an 
de granulés de bois à 50 km. Aucune chaudière à 
granulés à Sélestat, pourquoi! ?
> Nous systématiserons l'étude d’une option « 
chaufferie collective au bois » pour tous les projets 
d’envergure comme le quartier gare, la friche Cel-
luloïd, le site Albany, etc. et en gardant la maîtrise 
des approvisionnements : la forêt de l’Ill*Wald pro-
duit du bois de chauffage qui n’est pas valorisé dans 
la chaufferie actuelle, gérée par ES énergies. Nous 
profiterons des fonds publics disponibles dans les 
appels à projets régionaux, nat ionaux et européens 

pour financer des projets ambitieux, ce qui n’est pas 
fait aujourd’hui. L’option de rénovation choisie par M. 
Bauer risque de ne pas bénéficier des aides ADE-
ME-Région, car trop peu ambitieuse.
> Pour toute nouvelle construction appartenant à 
la Ville, ou sur un terrain qu’elle céderait, nous impo-
serons un haut niveau de performance énergétique 
et environnementale (bâtiment passif ou à énergie 
positive).
> Nous faciliterons enfin l’implication des habi-
tants dans la transition énergétique : faire connaître 
l’Espace InfoÉnergie (EIE), implanté à Sélestat depuis 
plusieurs années, mais que personne ne connaît. En-
courager et soutenir les coopératives citoyennes de 
production d’électricité solaire et toute autre initia-
tive citoyenne.   

Lors du conseil municipal du 15 décembre 2016 (acquisition 
de la friche Celluloïd), Bertrand Gaudin avait proposé de dé-
dier cet espace à un projet d’écoquartier*, projet innovant 
pour Sélestat et remarquable en termes de transition écolo-
gique. Aucun élu n’a saisi l’intérêt d’une telle proposition, alors 
qu’aujourd’hui, on la retrouve dans les programmes de ceux 
qui improvisent un discours écologique. Pour nous, l’aboutis-
sement de ce projet d’écoquartier serait une première en 
Alsace centrale. Entre le Ried et la ville, à proximité de la 
médiathèque,l’emplacement de l’ancienne friche industrielle 
de la Celluloïd est idéal. Nous préserverons la biodiversité 
nouvelle qui s’est installée au fil des années dans cette zone 
abandonnée. Cet ambitieux projet se veut ouvert à toutes les 
innovations : 
> Espaces et services partagés 
      (jardin, compost, salles communes, ateliers…)
> Habitat participatif 
> Mixité sociale et générationnelle
> Mobilités
Il s’inspirera des expériences réussies ailleurs (notamment à Fri-
bourg-en-Brisgau). Ce chantier nous permettra d’anticiper sur 
le devenir  des friches à venir, et donc d’avoir une vision à long 
terme. 

Un écoquartier de référence
UN ÉCOQUARTIER EXEMPLAIRE
Lors de son acquisition par la Ville en 2016 nous étions 
les seuls à défendre l’idée de création d’un écoquar-
tier sur la friche Celluloïd, à côté de la Médiathèque. 
Aujourd’hui d’autres listes reprennent cette idée à leur 
compte mais connaissent-ils l’approche globale qu’im-
plique un tel projet ? Un écoquartier ne se limite pas à 
des constructions à énergie positive. Il doit également 
être respectueux de la nature, favoriser les déplace-
ments doux (marche, vélo et en transports en commun), 
intégrer habitat participatif et espaces partagés, être 
inclusif, permettre la mixité sociale, être économe en 
eau, limiter la production de déchets… 
La démarche ÉcoQuartier est une nouvelle façon de 
concevoir, de construire et de gérer la ville durable-
ment. Nous respecterons les 20 engagements néces-
saires à obtention du label « ÉcoQuartier »*. L’aménage-
ment de la friche Celluloïd créera un lien paysager entre 
la Ville et le Ried.

Imaginer une vie nouvelle pour le futur « espace Martel-Catala » 
(Albany) : jumelé avec celui de la gare, ce grand projet pourrait ré-
pondre aux besoins d’accueil de nouvelles entreprises, mais aussi 
d’instituts, de centres de formation et de logements d’étudiants.

À l’école Wimpfeling
� Les lumières restent allumées en plein jour, le 

week-end et pendant tous les congés scolaires

�Nous réduirons l’éclairage public de façon ration-
nelle, en éclairant les passages publics plutôt que 
les zones industrielles

�Nous limiterons les publicités

Sélestat, 
ville nature

Le béton et le bitume augmentent directement les risques d’inondation. En 
élus responsables, nous appliquerons la loi du 8 août 2016 sur la « reconquête 
de la biodiversité » qui fixe pour objectif « zéro artificialisation des sols » à 
l’horizon 2030. Cela suppose : 
> La fin de l’étalement urbain
> L’obligation de préserver des espaces verts pour tout  projet 
     de nouvelles constructions
> Nous mettrons fin à l’extension des zones commerciales

Les interventions du services des espaces verts seront adapté au pacte 
de transition : 
> Limitation des tontes pour permettre la biodiversité
> Arrosage optimisé 
> Limitation des nuisances sonores liées aux appareils (souffleuses,
> Plantation de haies
> Conseil auprès de la population pour le jardinage

La loi tolère encore l’utilisation de pes-
ticides dans le cimetière et sur les pe-
louses des stades, mais dans un souci 
de sécurité sanitaire pour les agents de 
la ville et les utilisateurs de ces espaces 
publics, nous cesserons tout recours à 
ces produits toxiques. Pour préserver 
la nappe phréatique et les ressources 
en eau, Sélestat ira au bout de la dé-

marche « zéro pesticide » et obtiendra 
le label 3 libellules*
   

Réduire l’artificialisation des sols

Sur les 4 400 ha du ban communal de Sélestat, près de la moitié sont constitués de milieux naturels 
remarquables. Selon nous, les intérêts écologiques prévalent sur les intérêts économiques. 

Sélestat, ville nature 
sans pesticides et capitale 
française de la biodiversité 
Notre responsabilité est de protéger 
le patrimoine naturel exceptionnel de 
Sélestat et la nappe phréatique. En 
protégeant nos ressources en eau et 
en supprimant l’utilisation de produits 
chimiques nous préservons autant la 
nature que votre santé et celle de vos 
enfants.
La sensibilisation accompagnera nos 
nombreuses actions de préservation. 
Nous ferons de notre ville un territoire 
exemplaire en matière de démarche 
zéro pesticide et de sauvegarde de la 
nature.
Notre démarche est ambitieuse, nous vi-
sons l’obtention des 3 libellules du label 
"Commune Nature", elles valorisent les 
efforts des communes pour supprimer 
l'usage des pesticides.
Enfin le concours « Capitale française 
de la Biodiversité » pourrait  récompen-
ser nos efforts, à l’instar de Muttersholtz 
en 2017.

L’Ill*Wald sera mieux reliée à l’espace urbain par 
un axe de circulation douce (piétons, cyclistes,…) 
La protection de cette forêt d’exception sera ga-
rantie grâce à un partenariat avec les brigades 
vertes qui auront un rôle pédagogique, mais aus-
si répressif en cas d’atteintes aux écosystèmes. 

Le maraîchage, 
une solution pour les cantines scolaires
La loi Egalim (2 octobre 2018) fixe à 20% la part de produits bio et lo-
cal dans la restauration scolaire à partir de 2022. Notre objectif est d’at-
teindre les 100% avant la fin de la mandature. Nous dialoguerons avec les 
agriculteurs et nous soutiendrons leur conversion vers le bio : 
> En assurant les débouchés de leur production vers la restauration col-
lective
> En investissant dans des équipements mutualisés 
> En mettant à leur disposition des terrains communaux

Nous soumettrons aux habitant.e.s de Sélestat l’idée de créer une ré-
gie municipale pour subvenir aux besoins alimentaires de la restauration 
scolaire, comme cela se fait déjà à Ungersheim en Alsace, ou dans plu-
sieurs autres villes de l’hexagone. À terme, nous envisageons l’autonomie 
alimentaire de l’Alsace centrale. 
Nous organiserons la réponse à l’accroissement des demandes de jardins 
partagés, ou de jardins familiaux.

Comme à Schiltigheim, nous proposerons 
l’adoption de poules aux habitant(e)s 
volontaires. En plus de fournir des œufs, 
elles contribuent efficacement à l’élimina-
tion des déchets. 
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Ce projet, co-construit avec 
vous, sera précédé d’une 
journée d’étude dans un 
écoquartier existant afin 
que chacun puisse s’appro-
prier la notion d’écoquartier.
* www.ecoquartiers.logement.gouv.fr/20-engagements/

Viser 25 % d’économie d’énergie, ça consiste à réali-
ser les travaux les moins coûteux, en se disant qu’on 
fera mieux plus tard.  On sait aujourd’hui que  cette 
approche est toxique : elle anéantit toute possibilité 
d’amélioration ultérieure puisque ne restent que les 
travaux coûteux, difficiles à  justifier d’un point de vue 
économique. Résultat : on obtient pour toujours des 
bâtiments peu performants alors qu’on aurait pu les 
rendre très performants au moment des travaux.Pour 
être efficace, il faut viser dès le départ une division 
des consommations des bâtiments publics par 2, 3 ou 
même 4. C’est possible, d’autres communes l’ont fait. 

Q�Rémy Gendre, ancien responsable du programme énergies 
renouvelables et efficacité énergétique de la Région Alsace
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Nous améliorerons la continuité des itinéraires : 
> Amélioration de la signalétique,
> 10% du budget de la voirie consacré au vélo
> Pas de réfection de voirie sans réflexion de son aménagement cyclable 
> Une place de parking, une place de vélo
> Objectif : intégrer le « top 10 » des villes cyclables de notre catégorie

NOS MESURES POUR LE VÉLO :
Pour que tout le monde puisse choisir ce mode de déplacement sain, non pol-
luant et rapide !
Nous mettrons fin à l’anarchie de stationnement et de circulation aux abords de 
nos écoles. En concertation avec les équipes éducatives et les parents d’élèves, 
nous allons mettre en œuvre un accès sécurisé adapté à chaque école pour per-
mettre aux enfants de venir en cours à vélo ou à pied. 

Pour les achats dans un commerce du secteur, 
la Ville participera à hauteur 120 € pour l’ac-
quisition d’un vélo, de 150 € pour l’achat d’une 
remorque, et de 30 € pour l’achat d’équipement 
de sécurité (casque, cadenas, réflecteurs…).

Le vélo est le mode de déplacement embléma-
tique de la transition écologique. Nous met-
trons à votre disposition : plus d’arceaux, plus            
d’abris, de pistes sécurisées.

LE DÉFI ÉCOLOGIQUE  LE DÉFI SOCIAL  

Sélestat, 
ville de l’écomobilité

Dans un souci d’économie, nous engagerons une véritable mutualisation, ce 
qui signifie que nous mettrons en commun des équipements et des services 
(exemple de Kintzheim/Châtenois , qui mutualisent une balayeuse). Nous 
nous appuierons sur le schéma directeur des pistes cyclables en cours d’éla-
boration; Caroline Reys et Bertrand Gaudin ont déjà eu l’occasion d’intervenir 
pour sécuriser la voie cyclable qui relie Sélestat à Châtenois. Avant septembre 
2020, ils prendront la décision d’ouvrir sur la ligne C une desserte régulière qui 
va relier Baldenheim à Orschwiller (en passant par Mussig, Sélestat zone Sud 
et Kintzheim). Le mandat permettra également de développer le covoiturage.

Création 
de la ligne C
(Mussig - Baldenheim 
- Sélestat - Kintzheim 
- Orschwiller)

Prolongation 
du service 
après 19 h

Service 
le dimanche 
et les jours 
fériés

Meilleur 
cadencement

Extension 
du réseau 
vers le sud

Le TIS (Transport Intercommunal de Sélestat) 

LE 22 MARS VOUS DÉSIGNEREZ LES REPRÉSENTANTS DE SÉLESTAT
À LA COMMUNAUTÉ DE COMMUNES

L’intercommunalité intervient sur des sujets 
qui touchent directement votre quotidien :

Z La petite enfance, le périscolaire 
   et la jeunesse
Z Les transports et les déplacements
Z L’économie

Z L’eau
Z Le tourisme
Z La culture (médiathèque)
Z Le traitement des déchets, etc.

L’urgence écologique fait aujourd’hui partie des préoccupa-
tions majeures de nos concitoyens. En cette période d’élec-
tions municipales, des candidats qui n’ont pourtant jamais 
manifesté le moindre intérêt pour la protection de la nature 
se posent désormais en défenseurs déterminés de celle-ci. 
C’est le cas à Sélestat pour la majorité sortante, mais aussi 
pour sa dissidence dont la tête de liste appartenait jusqu’à 
très récemment à l’équipe de M. Bauer. 
Penchons-nous brièvement sur leur programme : commen-
çons par relever qu’il est imprimé sur du papier PEFC, c’est-
à-dire « issu de forêts gérées durablement ». Quelle ironie 
lorsque l’on sait que les deux têtes de liste ont promu pendant 
des années une politique d’exploitation de la forêt de l’Ill*Wald, 
pourtant classée réserve naturelle, en privilégiant les intérêts 
économiques au détriment de l’équilibre écologique ! Il est vrai 
que la forêt de l’Ill*Wald fait face à un défi terrible, la chala-
rose, un champignon qui attaque les frênes, essence d’arbre 
très présente dans cette forêt. Les chemins empruntés par 
les promeneurs ont été sécurisés il y a déjà presque deux 
ans, mais l’exploitation du frêne a pris de l’ampleur depuis, 
pour éviter la dépréciation marchande de cet arbre. En ce 
moment, un spectacle de désolation attend les promeneurs 
dans l’Ill*Wald. De lourdes machines s’enfoncent chaque jour 
un peu plus loin en forêt. À ceux qui se sont indignés et qui at-
tendaient une réflexion quant à la politique sylvicole à mener, 

la municipalité a opposé un silence assourdissant. Circulez, y’a 
rien à voir ! Une « grande consultation » (l’Ill*Wald et vous) a 
même été organisée l’année dernière. Les résultats étaient 
attendus à la fin de 2019, mais force est de constater que de-
puis, c’est silence radio ! 
De la même manière, certains projets (comme la restructura-
tion du « seuil B10 », c’est-à-dire les travaux sur l’Ill à proximité 
de la route de Marckolsheim ou le parcours de découverte du 
lac de canotage) sont régulièrement présentés comme issus 
de la concertation avec les associations de protection de la 
nature. Parmi les défenseurs sélestadiens de la nature, c’est 
même devenu un sujet de blague : nous savons bien que l’ur-
gence écologique glisse sur les épaules de ceux qui sont, ou 
ont été jusqu’à récemment, les décideurs politiques de notre 
ville. Le désintérêt total de la municipalité pour l’écologie est 
notamment illustré par la volonté affichée de M. Bauer de 
valoriser les Rohrmatten (site ornithologique majeur en Al-
sace). Valoriser la nature ? Valoriser un site où les oiseaux ne 
demandent qu’à vivre tranquilles et surtout qu’on leur fiche 
la paix ?! De la même manière, la liste conduite par le maire 
sortant avait annoncé vouloir créer une « trame verte » entre 
la gare et le centre-ville, ce qui manifeste son ignorance de la 
définition même de trame verte (corridor dense permettant 
à la faune sauvage de se déplacer, et certainement pas juste 
un espace arboré). Dans les prairies de Sélestat, des espèces 
d’oiseaux continuent de disparaître : la caille des blés, le râle 
des genêts appartiennent déjà au passé. Quant au tarier des 
prés, au bruant proyer ou au busard des roseaux, leur sort 
apparaît scellé face à l’inaction de la municipalité. 
Autre sujet, celui des baies vitrées des Tanzmatten, qui consti-
tuent un piège mortel pour de nombreux oiseaux, notamment 
les martins-pêcheurs. La Ligue de Protection des Oiseaux 
(LPO) a contacté la mairie il y a plus d’un an et demi pour 
proposer son expertise et aider à la mise en place d’un dis-
positif de protection efficace. Là encore, pas de réaction de la 
part de la municipalité…C’est dire à quel point l’action des élus 
sortants n’est pas à la hauteur de leur communication sur pa-
pier glacé, qui laisse croire que l’environnement est préservé à 
Sélestat… Empruntons les mots de Nicolas Hulot le jour de sa 
démission : "A-t-on fait quelque chose pour lutter contre l’ar-

tificialisation des sols à Sélestat ? Pour empêcher les déserts 
écologiques ? Pour enrayer l’effondrement de la biodiversité 
? Est-ce qu’on a cessé d’arracher des haies en zone Natura 
2000 ? A-t-on amélioré et développé la continuité des pistes 
cyclables ?" La réponse est : non.
Nous ne pouvons que nous féliciter que la défense de la bio-
diversité, la renaturation de la ville ou le développement du 
bio émergent de plus en plus comme un consensus. Mais on 
peut tout de même s’interroger sur la sincérité de ceux qui se 
mettent soudain à promouvoir de telles valeurs. Cela paraît 
simplement…opportuniste…
Si Sélestat Terre Humaniste ne possède pas le monopole de 
l’écologie, notre liste est cependant celle dont les racines éco-
logistes sont le plus profondément ancrées : tous les membres 
de notre équipe ont à cœur de se battre pour une ville de Sé-
lestat plus verte, plus éthique et plus juste pour tous ses ha-
bitants. Avec moins d’incivilités aussi : en finir avec les déchets 
jetés dans nos rues comme en bord de rivière. Nous faisons 
le pari que les électeurs sauront faire la part des choses 
entre les copies grossières et l’original enthousiaste, qu’ils 
diront oui à un changement authentique avec Caroline Reys, 
Bertrand Gaudin et une équipe ayant envie d’en découdre et 
de relever un triple défi, écologique, social et démocratique.
Quelques-unes de mes photographies illustrent ce texte : oi-
seaux tués contre les baies vitrées des Tanzmatten ainsi que 
le champ de ruines qu’est devenu l’Ill*Wald. Ce faisant, je ne 
fais que témoigner de ce qui aurait pu être (facilement) réali-
sé au profit de la nature mais qui ne l’a pas été par désintérêt 
politique avéré. 

Q�Jérôme Fradet

Relever le défi social
NOUS INSTAURERONS UN « CONTRAT SOCIAL » : 
Pour favoriser les liens directs de proximité, nous nommerons 
des élus responsables en charge des différents quartiers. Des 
permanences seront assurées pour apporter un accompagne-
ment humain aux démarches administratives et informatiques. 
La mairie sera ouverte un soir par semaine et le samedi matin.

Nous piloterons et coordonnerons l’action sanitaire et 
sociale à l’échelle du territoire. 
Quels sont les leviers ?

> La prévention, conduite en partenariat avec les acteurs de terrain 
(CIAS, UTAMS, mission locale, établissements de santé, associations,…). 

> La lutte contre la précarité : nous voulons prendre en compte les 
4350 personnes de notre territoire qui vivent sous le seuil de pauvreté 
(étude COMPASS -2019). Notre objectif :  améliorer leur quotidien en nous 
appuyant sur les institutions et les associations, et en mobilisant les aides 
financières disponibles.

> L’offre de santé : nous inciterons les professions médicales et les 
pharmacies à assurer une garde systématique à Sélestat.

> Le lien social : nous encouragerons les initiatives qui créent du lien 
social et de la convivialité (fêtes, jardins partagés..). Nous veillerons à ce 
que les minorités bénéficient de la même considération que la majorité 
des citoyens dans le respect de la laïcité.

> L’accueil d’urgence : nous offrirons un refuge aux victimes (femmes 
battues, mineurs en déshérence, réfugiés,…)

S’installer et construire son avenir à Sélestat : commerçants, 
jeunes ménages, personnes en situation de handicap doivent 
pouvoir réaliser leur rêve ; nous y veillerons en établissant un 
dialogue exigeant  avec les propriétaires. Nous lutterons contre 
l’habitat précaire et indigne. 

Un rapport du Centre d’Observation et de Mesures des Politiques d’Action Sociale 
dresse l’inventaire des besoins en matière de logement. Parmi ceux-ci figurent 
les familles éclatées entraînant la nécessité d’avoir plus d’un logement, les jeunes 
souhaitant s’installer de manière indépendante ou les personnes handicapées as-
pirant à plus d’autonomie. Difficile aujourd’hui pour ces catégories d’accéder à 
des logements correspondant à leurs besoins. La facture énergétique constitue 
aussi un frein à ces accessions. Pour les plus démunis, c’est la double peine, leur 
logement étant une véritable passoire thermique qui aboutit à chauffer l’air exté-
rieur, une aberration ! Nous compléterons les aides financières à la rénovation 
énergétique pour les propriétaires volontaires, quel que soit le quartier, et nous 
instaurerons un permis de louer.

Une politique du 
logement volontariste
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Crèche & Périscolaire 

Notre objectif : une place pour chaque enfant !

Cantine scolaire
Nous la voulons bio, locale et sans plastique avec des tarifs dégressifs plus adaptés 
(aujourd’hui, le tarif le plus bas (tarif social) est à 6,90 €). Le « périscolaire », c’est 
avant tout un service ; à nos yeux, le service rendu compte plus que le bâtiment. Dans 
un souci d’économie, nous commencerons par étudier les possibilités de mutualiser 
des locaux municipaux au profit du service périscolaire.

Améliorer la qualité du service périscolaire
Aujourd’hui : le périscolaire, ce sont surtout des emplois précaires à temps partiel ; 
notre objectif : un personnel mieux formé, plus qualifié et moins précaire. Le travail 
à temps partiel sera complété par un service au sein des écoles (administratif, ou 
animation).

Les leviers 
économiques
Nous stimulerons l’économie locale, sociale et solidaire 
lorsque nous ferons appel à des entreprises qui travaille-
ront pour la Ville.

Le centre-ville 
Nous avons une approche nuancée : l’économie du centre-ville, ce n’est pas 
uniquement les commerces, c’est aussi le tourisme et les services (restau-
ration, santé, artisanat,…). En matière de commerce, nous considérerons de 
façon différenciée les indépendants et les franchisés, et nous soutiendrons 
l’artisanat. 

Sélestat, ville accessible et attractive
La première mesure à prendre pour dynamiser le centre-ville est de mettre 
fin à l’extension des zones commerciales périphériques à laquelle on assiste 
depuis 15 ans. Nous rétablirons l’accessibilité de la ville partout où elle s’est 
dégradée (voirie, ascenseurs à la gare, signaux Nous mettrons la culture à la 
portée de tous, dans visuels et sonores,…) 

Nous mettrons la culture à la portée de tous, dans visuels et sonores,…) les 
écoles et dans l’espace public ;en partenariat avec le FRAC, les vitrines vides 
de Sélestat deviendront des lieux d’exposition, comme à Gaillac (Art’friche à 
Gaillac, lauréat des Prix territoriaux 2019 au Salon des Maires - Villes et terri-
toires durables).

Nous assurerons la tranquillité de la ville, aucune incivilité ne restera 
sans réponse et toute dégradation entraînera réparation. Nous privilé-
gierons la prévention et la maire exercera son pouvoir de police face 
aux délits. (LOI n° 2019-1461 du 27.12.2019)

LE DÉFI SOCIAL  

Le droit à la tranquillité sera plus respecté qu’il ne l’est depuis trop longtemps 
à Sélestat. Le bruit est facteur de tension sociale. Ses effets néfastes sur 
la santé ont été largement démontrés. Ce sont souvent les populations les 
plus défavorisées qui sont les plus exposées aux nuisances sonores. Nous 
proposons une nouvelle rédaction de l’actuel arrêté municipal concernant 
les bruits de voisinage. Nous veillerons à une application plus rigoureuse des 
textes en vigueur sur ce sujet, en mobilisant des moyens réels pour l’informa-
tion et la prévention.
Installée beaucoup trop près d’un grand nombre d’habitations, la fête foraine 
affiche des niveaux sonores qui dépassent souvent les 100 dB. Ils constituent, 
deux fois par an et durant plusieurs semaines, un trouble anormal de voisinage, 
une infraction réprimée par le code de la santé publique. En concertation avec 
les personnes concernées, nous étudierons la possibilité de déplacer cette 
manifestation, afin de soulager les victimes de ces nuisances récurrentes.

Nous renforcerons le dialogue, la prévention et l’éducation dans les quartiers 
où les lois de la République sont souvent bafouées (pétards et autres tapages, 
nocturnes ou diurnes), mais lorsque la gravité des faits l’imposera, nous irons 
plus loin que le simple rappel à la loi. De nombreux Sélestadiens ont encore 
en mémoire le deuxième semestre 2019, durant lequel des individus se sont 
impunément amusés à de nombreuses reprises et en pleine nuit à perturber 
le calme nocturne en faisant exploser des séries de pétards de gros calibre 
ou des mortiers dont la vente est interdite en France. Ces comportements 
délictuels (agressions sonores à répétition) sont punis par l’article 222-16 du 
code pénal (jusqu’à un an d’emprisonnement) : nous nous engageons à tout 
entreprendre pour résoudre ce problème, s’il devait se reproduire.
Malgré les limitations horaires imposées par la mairie, le stand de tir du Gru-
bfeld continue de générer d’importantes nuisances sonores, au rythme de 
quatre fois par semaine, avec une plage horaire particulièrement longue le sa-
medi après-midi. Nous vérifierons la conformité des installations gérées par la 
Société de Tir concernée. Si la réglementation en matière d’émergence sonore 
n’est pas respectée, nous mettrons en demeure l’association responsable de 
faire réaliser les travaux d’isolation phonique nécessaires.

Pour Caroline REYS et l’ensemble de ses colistiers :  
Q�Daniel EHRET, président du Centre Antibruit d’Alsace de 2008 à 2015

Le bruit, 
enjeu de santé publique

La jeunesse, 
une priorité
La jeunesse est une compétence de la Communauté de Com-
munes.Cependant, nous offrirons aux jeunes sélestadien.ne.s 
une attention à la hauteur de leur détresse et de leurs aspi-
rations. Les jeunes représentent plus de 18% des chômeurs à 
Sélestat, alors qu’ils sont 12% dans le reste du département.

Le tiers de la population est constitué de jeunes, nous avons été à leur écoute. 
Leur demande est clairement identifiée : ils souhaitent plus d’animation et 
des lieux pour se retrouver et s’y exprimer. De tels lieux pourraient répondre 
également aux besoins en matière de réunions associatives, familiales ou 
militantes.

Formation et scolarité

Dans nos écoles

Q Ouverture de nouvelles sections sportive en collège
Q�Ouverture d’une classe CHAM (Classe à Horaires Aménagés musique) 
 à l’école du Centre où toutes les classes bénéficieront d’interventions 
 de professeurs de musique
Q�Candidature d’un lycée de Sélestat pour la mise en place d’un cursus  
 d’Abibac-Pro
Q�Intervention auprès des instances universitaires pour de nouvelles
 formations relevant des études supérieures
Q�Offre de logements pour les étudiants de l’IFSI, les stagiaires, 
 mais aussi à terme pour les étudiants qui ne trouvent plus de quoi 
 se loger à Strasbourg
Q�Égalité des chances pour les jeunes : les jobs d’été de la ville 
 seront attribués par tirage au sort

Q�Financement de projets
Q�Financement de dispositifs d’éducation artistique 
 (École et cinéma, Art à l’école, …)
Q�Éducation à l’environnement
Q�Soutien au bilinguisme et à l’apprentissage du dialecte
Q�Financement de l’aide aux devoir
Q�Lutte contre l’échec scolaire
Q�Lutte contre les discriminations et le harcèlement
Q�Lutte contre les addictions
Q�Aménagement d’espaces verts et de jardins dans les cours des écoles

Au-delà de l’école, et dans un souci de lutte contre les inégalités sociales, 
nous subventionnerons les aides aux devoirs comme les aides aux vacances. 
Nous développerons des partenariats avec la Maison de la Nature et d’autres 
associations environnementales pour accroître la sensibilité populaire aux 
enjeux environnementaux et pour progresser dans la recherche de solutions 
aux effets du changement climatique.



CAROLINE REYS - SÉLESTAT 2020 - PAGE 8 CAROLINE REYS - SÉLESTAT 2020 - PAGE 9LE DÉFI DÉMOCRATIQUE  

La démocratie 
Construction
Nous parions sur l’intelligence collective pour construire les projets d’avenir à 
Sélestat. Un Conseil participatif sera mis en place pour co-construire chaque 
grand projet. Il sera composé :

> D’habitant(e)s (40 % d’entre eux seront tirés au sort)

> D’élus

> De techniciens et d’experts

Inspiré du modèle mis en place à Kingersheim par le maire Jo Spiegel, + Da-
nièle Dambach à Schiltigheim, cette instance nouvelle ambitionne d’apporter 
à l’exercice démocratique de base, celui d’une collectivité locale, une dyna-
mique nouvelle et plus féconde. Il n’y aura plus de nouveau projet structurant 
sans concertation, puis consultation.

Nous introduirons et développerons l’application Babil « Smartcity » (= ville 
intelligente) pour tablettes et smartphones. 
Elle permettra :
�d’animer le dialogue entre les citoyens et la Ville
�de délivrer des informations sur les loisirs et les services
�de réguler les consommation d’énergie en temps réel
�de signaler les dysfonctionnements constatés 

Vous serez consultés, associés et surtout écoutés sur tous les sujets touchant 
à l’invention ou à l’imagination démocratique et sur le rayonnement national 
de Sélestat.

Vous serez les bâtisseurs des grands projets que nous imaginerons en-
semble et vous déciderez avec nous de réalisations telles que :
Q�Un lieu dynamique, central, qui sache répondre efficacement 
 aux besoins des associations
Q�Un équipement sportif qui répondra aux besoins des clubs 
 et des établissements scolaires
Q�L’aménagement de l’éco-quartier Celluloïd
Q�L’aménagement des friches industrielles (Filature, Albany,…)
Q�le secteur de la piscine, des remparts et du lac de canotage, 
 à la fois pour embellir les loisirs et protéger la nature
Q�un lieu d’événement (fêtes, concerts,…)

Le projet du quartier gare sera reconsidéré pour prendreen compte l’évo-
lution de notre société, de notre territoire et de notre région, mais aussi les 
impératifs environnementaux et économiques.

Ces instances de concertation vous permettront d’être associés aux urba-
nistes et aux paysagistes qui définiront avec vous votre environnement quo-
tidien :
O Meilleure circulation des piétons, des vélos, des fauteuils roulants
 dans toute la ville
O� Implantation des arbres et d’autres végétaux qui rafraîchiront la ville 
 et accueilleront la biodiversité

BUDGET PARTICIPATIF
Chaque année un budget de 30 000 € sera alloué à des 
projets portés par des collectifs de Sélestadien(ne)s. 
Les projets seront présentés publiquement et c’est 
vous qui choisirez les bénéficiaires du financement.

Nous soutiendrons le projet de l’APEI et de l’ÉSAT Évasion au foyer St-Charles :
> Restaurant solidaire inclusif et éthique
> Logements adaptés,
> Centre de ressources culture & handicap
> Salle de spectacle, ateliers d’expression artistique ;
> Espaces de travail partagé avec des entreprises innovantes 
> Passage ouvert au public (liaison piétonne entre la BH et la place d’Armes

Soutien au monde associatif

Le sport et la culture sont les meilleurs 
moyens de sortir de sa condition sociale, 
de s’ouvrir aux autre set de s’épanouir.

Nous inviterons les associations de Séles-
tat à construire avec nous un projet de « 
Maison des associations » dans un im-
meuble public peu ou pas utilisé. 
Nous renforcerons notre soutien logis-
tique et financier aux associations.  

Projets d’infrastructures sportives à rénover :
Gymnase Koeberlé, CAKCIS, piste d’athlétisme

4350 personnes du territoire intercommunal vivent sous le seuil de pauvreté. Nul ne 
sera écarté de l’aide sociale, de l’offre numérique et administrative. Nous instaure-
rons un « contrat social » qui permettra de favoriser les liens de proximité :
• Rencontres entre institutions et partenaires associatifs
• Soutien aux initiatives qui créent de la rencontre, du lien social et de la convivialité 
 (fêtes de quartiers, jardins partagés…).
• Soutien aux entreprises d’insertion telles que « Tremplins », « la SAVA », 
 ou « Les jardins du Giessen »
• Prise en compte des critères sociaux et environnementaux dans les appels d’offres 
  de la Ville

Economie sociale et solidaire, insertion, handicap

Foyer Saint Charles : lieu d’innovation sociale

Nouveau regard
sur l’âge et la 
dépendance
Quitter la vie active, c’est démarrer une nouvelle vie, faite de loisirs et d’en-
gagements volontaires. Nous considérons comme une priorité le maintien 
et l’installation des retraités au centre-ville, au plus près des activités et 
des commerces. Nous soutiendrons les projets qui permettent de sortir de 
la solitude et de créer du lien intergénérationnel :
O�Restaurant des aînés
O�Thé dansant le dimanche à la salle Ste Barbe, de novembre à Pâques, 
   en partenariat avec les associations qui pourront tenir la buvette 
O�Vergers et jardins partagés
O�Projets associatifs 

La mixité générationnelle peut devenir une des réponses à la solitude que 
connaissent les personnes contraintes de vivre en EHPAD. Nous étudierons 
avec l’hôpital de Sélestat la création d’un jardin d’éveil entre la maison du Dr 
Oberkirche et l’école Wimpfeling.

Aide à la personne 
Ces associations rendent un service à toute notre société, elles permettent le
maintien des personnes dépendantes à leur domicile. La municipalité réflé-
chira aux aides techniques et/ou financières qu’elle pourrait leur consentir 
pour que ce maintien soit possible.

Aide à la personne 
Ces associations rendent un service à toute notre société, elles permettent le
maintien des personnes dépendantes à leur domicile. La municipalité réflé-
chira aux aides techniques et/ou financières qu’elle pourrait leur consentir 
pour que ce maintien soit possible.

Les compétences du Centre Communal d’Action Sociale 
seront étendues à l’ensemble du territoire de l’Intercom-
munalité pour devenir un CIAS, Centre Intercommunal 
d’Action Sociale.

L’hôpital nous aide, 
aidons-le !

L’hôpital de Sélestat se remet mal de l’emprunt toxique contracté il y a 
quelques années. Nous proposons de l’aider, par exemple en lui achetant 
des terrains. Il y a beaucoup d’espaces stériles autour des bâtiments de cet 
établissement, médiocrement engazonnés, qui pourraient être convertis en 
potagers et permettre d’enrichir de manière utile le patrimoine foncier de 
la ville. Nous y créerons un parc public , lieu de rencontres intergénération-
nelles. Nous interviendrons auprès des autorités de tutelles pour affirmer 
notre soutien à la maison de naissance Manala.

LE DÉFI SOCIAL  
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CULTURE 
& PATRIMOINE
La culture est la respiration d’une civilisation. Elle cimente un 
peuple, une ville ou un territoire. Nous voulons lui redonner la 
considération qu’elle a perdue au cours des deux dernières 
décennies. Nous rétablirons un service culturel clairement 
identifié et nous nous appuierons sur les associations et les 
partenaires institutionnels.

FORUM DES ASSOCIATIONS
Cinéma
Nous renforcerons le partenariat avec le cinéma Sélect et le futur complexe 
de la zone sud. Nous développerons le Festival du Film sportif et citoyen ini-
tié par l’association MicCitéS et nous soutiendrons les dispositifs d’éducation 
à l’image dans les écoles (École et cinéma, Augenblick, ciné-clubs, ciné-dé-
bats…).

Langue et littérature
Pour les amoureux de la langue française :
Nous créerons un atelier dédié à notre langue nationale, qui proposera des 
aides à l’orthographe, à la grammaire, à la syntaxe, etc), mais aussi des 
concours d’écriture, des lectures de textes littéraires, poétiques ou théâtraux, 
en partenariat avec les associations (L’autre Scène, les Amis des la BH, Le 
Théâtre du Vieux Rempart, ARTéLIA, Littér’Al,…)

Le dialecte alsacien 
Parce le dialecte alsacien est une langue menacée, parce que cette langue 
n’est pas assez prise en compte, pas plus dans le milieu scolaire qu’ailleurs, 
nous créerons un atelier de dialectologie.

Art contemporain
La biennale d’art contemporain Sélest’art semble en perte de vitesse. Nous lui
rendrons sa dimension européenne en partenariat avec le FRAC.

Musique 
Grâce à Zone 51, Sélestat a acquis une réputation internationale en matière de Fes-
tivals. Toutes les manifestations ne pouvant avoir lieu en plein air, nous réfléchi-
rons à un nouvel équipement dédié aux concerts ; il fera l’objet d’une co-construc-
tion avec les citoyens et les usagers qui voudront s’y associer. La culture urbaine 
(murs peints, hip-hop, rap…) aura sa place dans les programmations à venir. 

En prolongement du festival Charivari, la proposition de Charivarue nous 
conforte dans l’idée de développer l’art dans les rues de la ville. Il s’agira de 
mettre toutes les expression artistiques à la portée du plus grand nombre, au 
centre-ville et dans tous les quartiers.

La culture, 
c’est ce qui demeure dans l'Homme 

lorsqu’il a tout oublié. 

La Bibliothèque Humaniste est un atout majeur pour notre ville. Outre la dimen-
sion muséographique de ce haut lieu culturel, nous souhaitons y développer 
le goût d’apprendre et y créer une sorte de « guichet de la connaissance », à 
destination des enfants, mais aussi des adultes, un lieu d’échange de savoirs et 
de savoir-faire. Les Sélestadien(ne)s bénéficieront d’un accès gratuit au musée 
un dimanche par mois.

Une ville qui cultive ses mémoires
Nous soutiendrons les associations qui s’em-
ploient à faire revivre le passé dans la diversité 
des mémoires : ouvrière, maraîchère, artisa-
nale, intellectuelle d’une cité humaniste, aux 
nombreuses richesses historiques, à juste titre 
labellisée « Ville d’Art de d’Histoire ». Le ser-
vice « Jeunesse » sera associé à des projets 
éducatifs d’échanges entre les jeunes et les 
représentants des associations patriotiques et 
autres groupements investis dans le devoir de 
mémoire.

Nous regrettons que le couvent médiéval de St-Quirin ait été retiré de notre 
patrimoine commun sous la mandature précédente. L’ancienne chapelle, 
qui appartient toujours à la Ville, aura une vocation culturelle (expositions, 
concerts, théâtre,…)

Sélestat est une des villes alsaciennes les plus riches en édifices et monu-
ments remarquables. Avec ses 35 immeubles protégés au titre des monu-
ments historiques, cette ville au charme largement reconnu devrait connaître 
une affluence touristique bien supérieure à celle où elle se résigne depuis 
trop longtemps. Nous souhaitons y développer un tourisme culturel, suscep-
tible d’entraîner des retombées économiques appréciables.

Nous ouvrirons périodiquement le patrimoine historique de la ville au public,(-
château d’eau, Tour Neuve, Tour des Sorcières, clocher de St-Georges, …). 

TOURISME CULTUREL ET TOURISME VERT

PATRIMOINE
Le coût considérable du Corso fleuri (plus d’1/2 million d’euros chaque année) 
ne se justifie que si les retombées économiques sont en adéquation avec cet 
événement. Notre idée est de faire évoluer la manifestation vers des festivi-
tés originales étalées sur toute la période estivale, pour mieux animer Séles-
tat. Pour garder un week-end marquant, nous pourrions par exemple, passer 
d’un Corso fleuri à un Corso fantastique, davantage axé sur l’imagination et 
la féérie.

Parce que le centre ville sera devenu beaucoup 
plus apaisé, nous proposerons aussi des visites 
guidées à vélo, ce qui permettra d’effectuer des 
circuits intégrant des curiosités plus éloignées 
du noyau originel de la ville.
La randonnée pédestre dans la réserve natu-
relle de l’Ill*Wald, le cyclotourisme dans le Ried 
et le Piémont viticole sont des pistes de tou-
risme vert que nous développerons dans un 

premier temps, tout en réfléchissant à d’autres propositions originales. Nous 
ferons l’acquisition d‘un équipement adapté pour rendre accessible à tous la 
découverte de l’Ill*Wald.

Notre territoire possède un potentiel unique en matière de randonnée nau-
tique, nous voulons faire de Sélestat une destination d’excellence pour ce 
type d’activité grâce à un partenariat renforcé avec les structures du terri-
toire.

La Nouvelle Bibliothèque Humaniste est aujourd’hui un indiscutable atout 
pour notre territoire. La réussite de sa transformation aurait été totale, si 
elle s’était inscrite dans un projet global d’aménagement du quartier. Nous 
encouragerons l’installation de commerces ou de locaux associatifs ayant 
un rapport avec la culture du livre (bouquiniste, librairie spécialisée, ateliers 
de calligraphie ou de reliure…). Nous aménagerons des espaces de dépose 
et de stationnement des bus avec des commodités d’accueil des groupes 
(toilettes).

Noël doux et Carnaval fou
Les manifestations de Noël et de Carnaval attirent le public à Sélestat. Misons sur 
leur spécificité en maintenant notre soutien aux Machores et en magnifiant les 
fêtes de Noël à Sélestat. Notre marché de Noël évoluera vers une originalité qui 
le distinguera entre tous dans notre région. Contrairement aux marchés saturés, 
excessivement fréquentés, nous garantirons un « Noël doux »: dans une atmos-
phère sereine, les promeneurs découvriront des produits exclusivement locaux, 
fabriqués en Alsace, de préférence bio et dont l’impact environnemental est faible.
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Contrôleur des 
Finances Publiques

Secrétaire général du Centre Culturel des Alevis de Sélestat

Aline Montfort
21

Comptable

Nicolas Boterf
22

Responsable Service voyageurs SNCF

Aurélia Willem
23

Naturo-Esthéticienne
à Sélestat

Pierrick Le Bohec
24

Informaticien

Charlotte Sivadier
25

Assistante Dentaire, 
formatrice au CNQAOS

Comédienne (association de théâtre 

d’improvisation à Sélestat)

David Schneider
26

Resp. d’unité à la CPAM67
Champion d’Alsace de Billard

Chantal Marchand
27

Professeur 
de Lettres classiques

 Doctorante au CARRA 
Humanisme rhénan

Isabelle Klein
29

Assistante commerciale

Élue Asso Parents d’élèves
Bénévole SAHB

Daniel Ehret
30

Guide conférencier - auteur 
Vice-Président des Amis de la Bibliothèque Humaniste

Sarah Spronk
31

Formatrice en école 
de travail éducatif et social

Engagée à Greenpeace

Annelise Mogultay
33

Professeur 
de Sciences Sociales 

Trajets + Associations de défense 
des Droits Humains

Philippe Benard
28

Agent de production 
SOCOMEC 

Joris Fehlmann
34

Menuisier

Aurélie Chasseboeuf
35

Vendeuse 
 Représentante syndicale

   

Caroline Reys
1

Bertrand Gaudin
2

Écrivain public
Professeur de Lettres 

Élue Ville et ComCom / Vice-Présidente du 

SCS Volley / Administratrice du Repair Café

Bénévole Zone51

Directeur d’école

Élu Ville et ComCom / 

Associations de protection des Droits 

Humains et de la Nature ; éducation à 

l’environnement

Avec Caroline REYS, Bertrand GAUDIN,
et la liste « Sélestat, terre humaniste »

le 15 et le 22 mars, relevons le défi de
la transition écologie - social - démocratie

Jean Pincemaille
32

Éducateur spécialisé
Photographe Rust Art

Donnons du sens à notre avenir !

Mercredi 11 mars à 20h 
à la salle Ste Barbe

Vendredi 20 mars à 20h
au CCA
(place de Lattre de Tassigny)
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NOTRE PERMANENCE :                 21 rue de Verdun à Sélestat - Tél. 06 61 42 41 74                                 
Sélestat, terre humaniste

En savoir +
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